
ces griefs existeraient encore pro­
bablement jusqu’à la fin des temps."

Nous ne pouvons qu’ajouter un 
mot à ce portrait si flatteur et si 
vrai, [.’honorable John Costigan, 
dans sa carrière comme ministre, 
n’a pas seulement été le digne et 
fidèle protecteur des droits et des 
intérêts de ceux de sa race, il s’est 
toujours montré, en outre, l’ami 
loyal et dévoué de l’élément cana- 
dien-frauçais, auquel il ;,ent d’ail­
leurs par tous les souvenirs de son 
enfance, puisqu’il est né à St Ni­
cholas. dans le voisinage de Qué­
bec, le 1er lévrier 1835.

AUX

Prix de l’Encan.
DURANT NOVEMBRE et DECEMBRE,

NOHS ALLONS OFFRIR EN VENTE,

AXJX PRIX JLlE L'ENCAN,
TOUT NOTRE ASSORTIMENT DE

MARCHANDISES SECHES
------ ÉVALUÉ A------P $75,000.00

66 JAMAIS DES MARCHANDISES N’AURONT 
ETE VENDUES A MEILLEUR MARCHE, 

DANS OTTAWA, QUE CHEZ
D. GARDNER A CIE.,

et tts Rue Sparks.

(TntIM>HUX

OVon «111 6n It'llI rv

ü
a

3
Manteaux pour femmos de $3 à $30 la 

pièce,
Tapis 30cts la verge,
Tapis de Bruxelles $1 la verge,
Tapis de Hemp 12cts la verge,
Petit lapis pour portes 30cls pièce.

FlaneUps tout laine de 13 à 30cts la verge, 
( ouvertes blanches toutjlaine $2.75 la paire 
Couvertes grises de $ 1.20 à $4 la paire, 
Etoiles à robe de 10 à 30cts la verge,
Bas en laine pour femmes 25 ts’la paire, 
Bas en laine pour enfants 15cts la paire, 
Imperméables pour femmes, bien faits, $2 

la pièce,

3Ville et la 75cU

0
cbaqne.Campngne.

*
Si vous désirez vous procurer beaucoup d’excellentes

MARCHANDISES SECHES39, RP SPARKS. 

THEATRF ROYAL
en dépensant peu, adressez-vous chez

D. GAHD2TEB. <& Cie.,
Ix>cataire et Direct. J. H. GILSIOÜ* 
Gérant,

Le succès appelle le succès. Assistance 
plus considérable que jamais. Le 

public reconnaît le mérite.

semaine commençant

LE 9 NOVEMBRE 1885,
On jouera le grand drame à sensation 

dû à la plume de Dion Boucicault :

!.. HOWARD plumes iv autruches
Frisées, Nettoyées et - Teintes

DANS LES

Dernières Couleurs et Gfoûts
DK LA SAISON

En Un Jour Après l'Ordre Donné

STREETS* XEW-YORK ORHPB HBMI ITiOUS1vœu:

. C
TEINTURIER PARISIEN

U 0. 15, HTTB. SLQIIT. OTTAWA
(Près de la rue Sparks.)

utelUlus réelles de 
plus grande

peintures les p 
la célèbre crise de 1857. La 
scène d’inceniie jamais représentée sur 
aucun théâtre, dans laquelle, grâce à la 
bienveillante permission du chef Young, 
les pompiers d’Ottawa apparaîtront en 
uniformes, se servant d’un véritabl • reel.

Prix ordinaires - - 20 et 15cls 
Sieges reserves - - 50 et SOcts

L'une des

1 an.13 mars, ’85

CHARBONSEANCES DE L’APRES-IflIDI,
LE

Jeudi et Samedi, à 2 heures
ADÜAISNIOX : 15 et 25 et».

AVIS ÂÜX ENTREPRENEURS.
LE CHARBON

1» stock d.Bispwrt L aCKARANÜA

L. L. A. Crison,

/~VN recevra à ce buieau, jusqu’à JEUDI 
\_Zle 22 de Novembre prochain, des sou­
missions cachetées, adressées au aonsslgné, 
et portant la suecription “ Soumission 
pour fermes de Toit et Poutres, en fer, 
pour les Arsenaux de la Halle des Exerci­
ces Militaires, de Montréal, P. Q.” pour la 
construction des 
Fermes de Telt et des Pontree, en|fer,

1
1>E PREMIER CHOIX

Est Importé, chaque jour, tout frais tiré 
des mines,

A bord des Chars seulement

Acheté à 47$ cents dins la piastre. poja

Lee Arsenaux de la Halle des Exercices 
Militaires, Montréal

On pourra voir les plana et les devin au 
Ministère des Travaux Publics à Ottawa et 
au bureau de A. Raza,architecte, Montreal.

Les soumissions devront être faites sur 
les formules imprimées fournies par ce Mi­
nistère.

Un chèque de banque accepté,fait payable 
à l’ordre de l’honorable Minietre oes Tra­
vaux Publics, égal à cinq pour cent du prix 
de la soumission doit accompagner cette 
dernière, laquelle somme sera confisquée, si 
le soumissionnaire refuse d’accepter le con­
trat pour l'ouvrage aux taux et termes men­
tionnés dans sa soumission. Le chèque ainsi 

à chaque soumission- 
soumission n’aura été

Crande Vente de Déménagement.
Bas prix, qualité garantie.

J. G. BUTFEKWORTH &Cie
S6 RUE SPABKS.

Chaque piastre en valeur du dit stock 
êtra réalisée avant le

25 NOVEMBRE,
doit

Date à laquelle il va nous falloir remettre 
;e g ugasin à ses propriétaires.

SfiTD’immenses transactions vont donc 
s’accomplir.

Venez de suite, et profitez de ce:te
grande vente de

Dlle A. McDonald,
MAGASIN DE MODESBONNES MARCHANDISES. envoyé sera retourné 

naire dont la soi 
acceptée.

Le département ne s’engage pas, néan­
moins, à accepter ni la plus basse ni aucune 
des soumissions.

v&rDe Première Classe,' 
Harchaudises de Modes

Pour enfants et demoiselles une spécialité. 
581 BUE SUSSEX, OTTAWA,

Quatrième porte de la rue York.
2 octobre 1885

Unique par les avantages qu’elle ofïre à 
l’acheteur.

Elofl s à Robes, Soies. Etoffes de Laine, 
Couvertes, Articles de Modes, Draps, etc.

Par ordire,
A. GOBEIL.

Secrétaire.A. BLAIS,
NO. 332 RUE WELLINGTON.

la Ministère des Travaux Public», 
Ottawa, 14 Oct. 1885.

636,690 
... 1,720,966 
... 9,347,380

Australie Occidentale.
Tasmanie......................
Nouvelle Zélande.......

A TRAVERS LES FINANCES 
AUSTRALIENNESLE CANADA

$42,733,335

Et la taxation moyenne per 
capita eat cotée aux chiffres sui­
vants pour la même période i
Victoria.............................
Nouvelles Galles du Sud
Queensland.........................
Australie Septentrionale 
Australie Occidentale...
Tasmanie...........................
Nouvelle Zélande...........

Suivant sir Richard Cartwright, 
le grand financeur libéral, l’hom 
me aux déficits comme Gastizelda 
est l’homme à la carabine, l’Aus­
tralie est le pays de la toison d’or, 
une terre promise où la dette pu­
blique, la taxation per capita sont 
des mots ]vides de sens ou à peu

Ottawa et Hull, » Novembre 1885

LE SURT DE R1EL
£2- 9-10 
.2-8-1 
,. 3-13- 0 
. 1-16- 7 
.. 3-18- 9 
.. 2-13- 7 
,.3-7-8

Or, au Canada, on n’a collecté, 
l’an dernier, que 825,483,199 de 
taxes, ce qui fait une moyenne de 
86.00 par tête contre $13.40 dans 
toute l’Australie.

On peut assurément juger par 
ces divers tableaux de ce que va­
lent l’admiration et les déclarations 
financières de sir Richard Cart­
wright et des hommes de son école-

Riel sera-t il exécuté ou un nou­
veau répit va t-il être accordé pour 
permettre à un ■ commission de 
médécins-aliénistes de faire une 
enquête sur son état mental? Voici 
une question que tout le monde se 
pose avec anxiété aujourd’hui, et à 
laquelle personne ne saurait répon­
dre, tant les délibérations et les 
décisions du gouvernement à ce 
sujet ont été tenues secrètes.

On ne croit pas généralement, 
néanmoins, que l’exécution du chef 
métis ait lieu demain, et nous sou­
haitons pour notre part que cette 
prévision se réa ise.

près.
S’agit-il, en effet, de la situation 

financière du Canada quelque part; 
on voit de suite poindre la silhou 
ette empesée de sir Richard, on 
aperçoit sa grimaçante figure, on 
entend sa voix traînante, qui agit 
sur les nerfs et agace l’ouïe com­
me le grincement de la lime sur 
l’acier qu’elle mord. 11 parle des 
colonies australiennes, de la vie 
aisée do it jouissent leurs 3,046,000 
habilants ; il foudroie avec cette 
arme tout ce qui n’est pas libéral 
et libre-èchangiste.

Voyons un peu ce qu’a de bien 
fondé et de réel l’admiration du 
grand homme ; une récente livrai 
son du Herapath nous fournit des 
statistiques fort intéressantes à ce 
sujet.

La dette publique des différentes 
provinces de l’Australie se répar 
tissait comme suit, à ia fin de l’an-

L’HON JOHN COSTIGAN

Le Irish Canadian recevait ré­
cemment d’Ottawa une lettre dans 
laquelle on se plaignait d’injus­
tices, commises envers les Irlan­
dais catholiques, dans certains dé" 
paiements du service public. Un 
fait remarquable, c’est bue le 
correspondant en question n’avait 
pas un seul mot de blâme à allé­
guer contre le ministère des doua­
nes en cette circonstance, et voici 
en quels termes flatteurs il parlait 
de l’honorable John Costigan, mi­
tre de l’Intérieur :

LA VACCINATION

Hier, à la cathédrale d’Ottawa, 
M. le grand-vicaire Routbier a 
invité chaleureuiement les fidèles 
à se prémunir contre les atteintes 
de la variole, en se faisant vacciner 
11 a été suivi par M. l’abbé Monck, 
qui a donné le même conseil en 
langue anglaise.

Nous sommes heureux de nous 
faire le] porte-voix des autorités 
ecclésiastiques de ia ville, en 
cette occasion comme toujours, et 
du nouveau nous demandons en 
grâce à tous nos concitoyens de ne 
pas repousser la chance ne salut 
qui leur est offerte, dans ia grande 
calam té qui a déjà frappé à nos 
portes.

Que chaque chef de famille se 
hâte de se faire vacciner lui et les 
siens ; l’intérêt privé et l’intérêt 
public lui en font un devoir.

née 18 4 :
Vie oria .................................... $136,133,335
Nouvelles Galles du Sud........  123,009,795
Queensland......... .................... 82,099,250
Australie septentrionale........ .. 77,369,000
Australie occidentale.............~ 3,835,000
Tasmanie ...........   — 16,01 l,5u0
Nouvelle Zélande................... •• 164,304,910

11 Votre patriotique journal 
le nom de l’honorable John Costi­
gan sous les yeux de ses lecteurs, 
et brode longuement sur sa dignité 
et sa valeur comme représentant 
des Irlandais catholiques. En sa 
qualité de membre du cabinet et 
de ministre du Revenu Intérieur, 
le public sait avec quelle habileté 
il remplit les devoirs de sa position. 
Sa bonté de cœur et sa politesse de 
manières Vont rendu profondé 
ment sympathique à tous ceux qui, 
soit en politique, soit dans la vie 
privé**, ont eu l’occasion de l’ap­
procher.

De combien d’autres manières, 
qui n’ont jamais été portées à la 
connaissance du public et qui ont 
échappé jusqu’ici à l’observation 
de vos correspondants, n’a-t-il pas 
rendu service à ses compatriotes ; 
non-seulement il a été utile, mais 
il a fait des actes de bienfaisance 
réels à plus d’un Irlandais, surtout 
parmi ceux qui sont attachés au 
service civil....................*.....................

met

$602,762,790

Voici donc le total des obliga­
tions qui pesaient, au commence­
ment de 1885, sur une population
de 3 046,000 âmes, pour nous ser 
vir des propres chiffres de sir Ri­
chard ; ici, au Canada, à la môme 

comptait 4,400,000époaup,
habitants, non comprise la popula 
lion indienne, et la dette publique 
ne s’élevait cependant qu’à $258,- 
711,088, toujours suivant les esti­
mations de l’ex financier de l’ad.

on

NE FAUSSETÉt

La rédaction d. la Vallée d'Otta­
wa fausse audacieusement les faits 
quand il dit que nous annoncions, 
vendredi, que 1 e Messager Comique a 
été imprimé dans nos ateliers en 
dehors de notre connaissance.

Nous commençons vraiment à 
croire que le grandiose personnage 
a perdu un peu de sa candeur en 
fréquentant les exhibitions, et si 
Gresset vivait encore il trouverait 
probablement à Hull une seconde 
édition de son Vert-Vert.

Nous avons dit, et nous le répé­
tons, que le Messager Comique étant 
une entreprise piivée etn’ayanL dé­
pendu en rien des ouvriers de 
notre établissement ou de nous 
môme quant à sa composition litté 
raire et typographique,ses éditeurs 
n’étaient pas obligés de nous en 
soumettre la teneur, laquelle est 
conséquemment venue à notre con 
naissance trop tard pour qu’il nous 
fût possible d’empêcher l’impres­
sion du journal.

Un homme d’une intelligence 
ordinaire au.ait compris cette ex­
plication, mais les taupes n’y ont 
pas vu plus loin que le bout de leur 
nez.

ministration gritu-rouge.
Passant maintenant à l’examen 

de la dette per capita des pays aus­
traliens, telle qu’elle était en dé 
cembre 1884, on relève l’état sui­
vant :
Victoria..................-................... Ü
Nouvelles Galles du Sud.........  26-14- 0

.. 52-19- 0 
.. 49- 9- 7 
... 23- 4- 3 
.. 24-10- 8 
... 58- 4-10

u C’est donc chose d’importance 
majeure que l’honorable chef du 
gouvernement réalise la nécessité 
qu’il y a de nommer dans le cabi­
net un représentant Adèle et dé­
voué de l’élément catholique dans 
le pays, et tel mandat ne pouvait 
tomber entre les mains d’un hom­
me mieux disposé à le remplir, par 

et sentiment, que l’hon.John 
Costigan.

u L’un des traits qui le distin­
guent est qu’il est de l’abord le 
plus facile, chose inûniment agréa­
ble ; un autre, que bien peu de 
gens possèdent et qui ne peut d’ail­
leurs être emprunté ou acquis, 
mais doit se trouver inné, est la

Queensland......................
Australie Septentrionale
Australie,! ccidenlale.....
Tesmanie..........................
Nouvelle-Zélande..........  -

La moyenne de la dette répartie 
par tête de la population totale 
a’élèvait de sou côté à environ 
$186, à la même époque; tandis 

sir Richard Cartwright lui- 
même avoue que la dette du Cana 
da ne représente, à l’heure qu’il est, 
qu’une capitation moyenne de $70. 
La différence est assez frappante 
pour se passer de commentaires.

Mais, ce n’est pas encore tout 
il se trouve que l’Australie, ce 
pays si vanté par le financeur de 
l’opposition, cet Eldorado merveil 
leur., est appelée supporter une 
taxation annuelle, plus lourde que 
celle qui pèse sur notre pays, mal­
gré que sa population soit de près 
d’un million et demi d’âmes de 
moindre que la nôtre.

Voici, à ce sujet, l’état détaillé 
des taxes qu’on y a prélevées en 
1884 :

nature

que

• laculté qu’il possède de mettre tout 
! son monde à l’aise chez lui. Qu’un 

Irlandais cherche à obtenir de lui 
une entrevue, c’est avec la plus 
grende att'tbi.ité qu’il écoutera ce 
qu’il a à lui dire ; s’il entrevoit un 
moyen de lui donner satisfaction 
et qu’il se mette en besogne, le pé­
titionnaire {tout être sûr de réussir 
s’il y a possibilité qu’il réussisse.

Une habitude chez lui est de ne 
faire aucune promesse qu’il ne 
puisse tenir, et on ne peut donner 
de meilleure preuve de sa supério­
rité et de sa gentilhommerie.

“ Depuis son élévation au poste 
de ministre, il a réglé bien d’an­
ciens griefs en améliorant la posi­
tion de plus d’un officier méritant

Sa Grandeur Mgr Grandin, évo­
que de St Albirt, Territoires du 
Nord-Ouest, s’est rendu à Montréal 
samedi Eu arrivant, il est allé 
rendre visite à se sœur, religieuse 
et trésorière â l’hôpital Notre- 
Dame, où il pris le dîner.

Il est l’hôte des RR. Pères Obluls.

......... $11,992,600
10,764,275

.......... 5,452,225

.......... 2,819,205

Victoria.......... ................
Nouvelles Galles du Sud
Queensland.........................
Australie Septentrionale

Non. .Hire*. li.ll.ail.B du publie nr le mH* wlNenleux BKNATIBfK eoear. le. émerrhoïd» i «n.rlson «erl*lne, rwuM. .«Bé.rl, .11 11 Mae .11* Btals-Vab M daua up.li
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■ K Pat année........ ..SS,00 Première insertion, iw lien» .$0.1#
Ton» les loan • ............
Troie fois par semaine...
Une fois la semaine.......

Poor six mois. 0.00.... 1.50
0.0Pour quatre m f 1.00

—- #*

Avis de Naissance. Mariage «a 
Décès....................................

Pour les annonces à longs terme 
conditions spéciales.

Edition Hebdomadaire
LA VILLI t 
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Slater.
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Laisse Ottawa.... 

Arr. à Montréal...

Arr. à Québec....

Laisse Québec....

Laisse Montréal.

Arrive à Ottawa

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
LIGNE "COURTE

BNTRB

Ottawa, Q,uebec
ET MOMTBEA1.

h U
W W~ M-O

TABL1AO DSS HBB.

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Québec poui Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le chemin de 
fer Intercolonial.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer 
et tous les points
terre.

pour Portland, Boston, 
de la Nouvelle-Angle-

8ECTI0N St. LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
(Gaie Union)...
Arr. à Prescott.
Laisse Prescott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa..... 10 05 a.m.

2 00 p m. 
4 05 p m. 
2 05 p.m 
4 10 p.m.

Connection pur le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

7 00 a.m. 
9 30 a.m.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l'Ouest, ouverte le 11 eoût 1884 ; 
L’Express du jour quitte Ottawa a 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.45 pm
du soir quitte Ottawa à 11.40 pm 

•• Arr. à Toronto à 8.30 am 
du jour quitte Toronto à 8.25 an 

•• " Arr. à < Htawa à 6.25 j :l
“ du soir quitte Toronto à 8.00 f u* 
« “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur i<v 
trains du soir.

Connections à Smith’s Palis poui 
Brockville et le chemin de 1er du G ran 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer U tic 
and Black River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l'est.

. jgfLigne directe pour Chicago et tous les 
peints à l’ouest, sud-ou.st et noi d-oueit.

Pour les billets, le prix du passage, le 
sièges dans le char-salon, la table d 
départ des trains pour le haut de l’Otlaw 
et toutes les autres stations locales et au­
tre* informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

' 43 HUE BPARKfi* Tel
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.
J. B. PARKER,

Aget t de Billet.
W. WHYTE

tiur in lenüântrgénén 1
> C. VANHOKNE,

Vicb-Pré*ideoL

LE REPOS DES FATIGUES

Vous qui êtes fatigués, insou­
ciants. sans espérances, qui souf­
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moi t, 
soyez sans inquiétude. Cette pié 
paration presque miraculeuse cou 
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Can a 
da et est souveraine pour la guéri 

de toutes les maladies des 
et de toutes les affections d ; 

oie. Essayez la sans délai.

son
rems

PETITE GAZETTE
Chez M. Laurent Duhamel vous 

assortiment de vian-trouverez un 
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à dom:; 
cile, M. Duhamel remet cie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

—Si vous soutirez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges­
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
Boite. En vente chez C O Daciqr, 
F et HMacCarty Ottawa.

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
!a profession médicale. Prix 25c. 
ia bouteille. En vente chez G. U. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa

UN demande u u agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya­
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvjlles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char­
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, labnques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 

1 The Canadian Air G as Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q.” 

9 ocl la
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PETITE VEROLE ]«*«velle Annonce
mm.

DIAMOND DYÜS

Partout on reclame à grand» (ii'is 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

’ PJ

* 1Le soussigné remercie ses nomb 
pratiques, pour l’encouragement lit 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourd'hu 
il a le plaisir de les informer qu’L ’tient de 
recevoir

Ses marques.' peuvent être effacées.
mm —

i reuses 
libéral LE».

Voitures! Voitures!Maison LEON & Cie.,
51 Tottenham Court Road, ) LONDRES, 
202 rue High, Stratford, J Angleterre

Parftimenr# de M. M. la Bel ne.
Ont inventé et patenté cette préparation,

L'OBLITERATEUR !

plis iie mnmA. VIS 10,000 pièces de Tapisserie Chinoise
Nouvellement importée, avec aussi 

de patrons fleuris pour chassis- Papier veri 
de 36 x 42 pouces. Panier doré et argenté. 
Livret de Messe Anglais et Français, ei 
une foule d’autres articles religieux, poui 
école, trop, longs à énumérer ici.

Venant également d’ôtre reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du P RI N 
TEMPS et de L’ETE, ù très bas prix. ’

, Verreries, Bijouteries, etc., de p 
choix : Vaisselle anglaise, à trei 
marche.

On continue comme ci-devant à

Voitures couvertes ou decouvertes« 
Phaétons. Rockaways, Express, 

Chariots à pain, etc., etc.,
Faits à ordre, aves sotii et promptitude. 
Je répare aussi les voilures et lerre les 
chevaux, etc., etc. Los matériaux que 
j’empkie } ourla confection d » mes voi­
tures sont de première qualité, et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui de la solidité et du liui.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

Toutes perrsonnes désirant trans- 
lérer leurs polices d’assurance de 
l’Association de Prévoyance Mu­
tuelle du Canada à l’Association 
du Fonds de Revenu Mutuelle 

la vie, de New-York, le peu­
vent faire en faisant application à 
M. F. D. Z. Naubert, agent, No 28 

R deau, où on leur fournira 
tous les renseignements voulus.

Tels transferts s’accomplissent 
sans frais extras.

CERTIFICATE SCR CERTIFICATS L:t \ 
res du 
fallait 

Fou 
nuit a: 
de têti 
ment.

Le 1: 
sur ai 
pages 
Marcu 

Il i 
qu’à fc 
cartom

qui efface les marques de la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffentive, ne cause aucune douleur ni 
inconvénient, et ne contient r.en d’un ca 
actère nuisible. Prix: $2.50.

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta­
blement h* meilleur remèdesur connu
pou rem pêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que Pou en juge par les certifi­
cats suivants :

Cheveux Sniwrflux.
Le remède êpilaloire de LEON et Cie
enlèève en quelques minutes les cheveux 

erflus sans la moindre douleur ; les che- 
x ne repoussent jamais. Ce 

très-simple. Instructions com 
mède envoyé par malle. P ri

GEO. W. NHAW, agent général
219 rae Trcmonl, Boston, Mnss.

21 sept. 1885—la.

» repasser, 
de fourra ALFRED MATHIEU,: remède est 

nlètes. Ro- 
x : $1.00.

teindre et repasser toute 
res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
290 Rue DALHOVSiE.

8 sortes
Montréal, 29 janvier 1884. 

Monsieur C. D. Gin ux, pharmacien, 60t 
rue Notre-Dame (ouest) Montréal.

No. 380 rue Clarence, Ottawa
24 juillet 1885.Aux iontraeteur< et Autres. la

Monsieur,21 Nov. ’84
A l'établissement du soussigné, vous 

trouverez des chassis, portes, persienn* s, 
laites, bois à linir pour maison, etc

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

pmmimÿim
AVTK

“pvES SOUMISSIONS seront reçues a.i 
U Département do Revenu de l’Intérieur 
jusqu’à lundi, 16 Novembre prochain, de la 
parc de quiconque désirerair louer le privi 
iège du passage de la rivière Ottawa entie 
Buckingham, dans le comté d’Ottawa, dans 
la province de Québec, et Cumberland, 
dans le comté de Russell, province d’On­
tario, le tout conformément aux termes et 
conditions contenues dans les règlements, 
dont une copie peut titre obtenue au Dépar­
tement du Revenu de l’Intérieur, à Ottawa, 
ou des Maîtres de poste à Buckingham et 
Cumberland.

Chaque soumission doit stipuler la sour ie 
annuel que le soumissionnaire en­

tend payer pjur le privilège en question, 
laquelle somme sera payable d'avance, le 
bail devant titre pour cinq ans à compte) 
du 1er Mai 1886.

Chaque soumission doit titre accompagnée 
d’un chèque marqué '• Boa ” et tiré sur une 
banque possédant une rharte et faisant 
affaires à Ottawa, lequel chèque devra équi­
valoir à la moitié de la somme du loyer 
t-nnuel. Ce chèque sera porté en déduc­
tion du loyer de la première année si la 
soumission est acceptée, et tous les autres 
chèques seront remis à leurs signataires, 
excepté dans les cas de retrait qui amène­
ront confiscation du dépôt.

Toutes communications doivent titre 
adressées au soussigué et endossée) sur 
1 enveloppe “ soumission pour le passa 
d'eau de Buckingham et Cumberland.”

WM. HIMSWORTH,
Secrétaire.

Je perdais mes cheveux abondamment 
depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres tout-s les prépara­
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté 
plètement la chute; à la seconde, 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de |>ouvoir vous don: 
ner celte faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
servir de la Valéria.

LesAux Inventeurs 
J. CoursoHe & Cie., Toiles i Fenêtres fc® chaque 
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*WOODLAND
No. 38, RUE BE SSE RE R ---------- :o:-----------

Nomm venoiiM «le recevoir 1« 
.'Mil* bel assortiment 
toiles peintes et «ioreet 
pour feneire* qui ait 

I» uai* ete Importe en Canada

Solliciteurs de Brevets (flnventu* 
Dessins de Fabrique, Marque* 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondants aux EU « s» 

Unis, en Angleterre et en France.

(Près du bassin du Canal.)

L’OCTROI DES TERRES
ACCORDÉ AU

JACOB KBBATTCHEMIN DE EER DV

Pacifique Canadien J. COÜRSOLLE & Cie,,
Chambre Victo.ua, 

Vîs-è-v’ e bureau des Brevets,
OTTAWA, MAGASIN PALAIS 0E MEUBLESCONSISTE EN

Superbes Prairies à Blé et Terres ô 
raturages au Manitoba et dans les 

Territoires du Nord-Ouest.

Terres à bas prix, à proximité du che­
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro­
duits laitiers, etc. On peut acheter une 
terre

sans conditions de Culture,
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con­
ditions exigeant la culture et sans condi­
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu­
tieuse'des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, UN RABAIN de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion de 
terrain cultivé.

Termes de Paiement :
Les paiements peuvent être faits en 

plein au temps de l’achat, ou en six paie 
ments annuels, avec intérêt. Des Dé ben 
tures de Terres peuvent être obtenues â la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de f rime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeul 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets. 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 

ou à John H. McTavish, Com 
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 

., devront être adressées.
Par ordre du bureau.

CHARLES DRINKWATER,
13 mars 1885—ta Secrétaire.

Aubkrt Larosb, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

B P.—Italie 'K
*l\ t-Vv IkS* 38 RUE KilkEAU.

N B.—Voyez le- échantillons de 
ces toiles dans ina vitrine.

de Z
SPRUCINE Saint-Thomas d’Alfred,

Comté de Prescott.
r Je, soussigné, certifie que la pommade 

Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholkttb,
Cultivateur.

Une des meilleures prej a 
rations offertes jusae'i»? 
au public, pour le soûla 
ment immédiat et la gué 
rison de la Toux, du Rhont 
de la Bronchite, 
rouement, de la Croup» e- 
de toutes les maladies de >a 
Gorge et des Plumons.

A vendre pai 
50c la bouteille.
B. E.McG ALE, Uhimiet e, 

Mon tr< al

Après l’inventaire fait du notre 
stock nous avons décidé d’offrir 
nos marchandises à des réduc- 
t ons de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

il

de l’ür
Avec ou

ut à 2b et Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lav olette et Nelson,

Pharmacien*,
Montréal.

N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent ies 
prix fixés. Pas de déception.

♦

Hotel du Canada Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 
12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux font repoussés très épais. Plu­
sieurs ici ayant été témoins que cette pom­
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’txpérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valéria

nü

IMRIS, CaUPBL I. A Co. iMr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as­
socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre­
mière classe. M. Renaud étant • ontinuel 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les contracteurs de chemin de 1er, 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jours chez lui i s’engager au prix le p us

A. RENAUD, proprietaire.
No 56, 58 et 60 Rué Mu -a ,

16 déc

ses
Département du Revenu) 

de l’Intérieur, [ 
Ottawa, 26 octobre 1685. J

vaillant 
sa vie p 
qu’elle i 

Elle I 
serré su 
sait de ]

KUE (l’COMOIl.
4 décembre 1884 Lui

Pjulies de Noix Longues Comoosées Votre tout dévoué,
G. A. Girouahd,

ex-député de Kent.
(j. J. Labelle, y— De HeOALI

x Reoouverte* »"voue
Huissier de la Cour Suprême, B. (

RUE B RI T IN NI IA,
HU LL.

Ottawa, 20 nov. 1881

une ma 
son épa 

—Vol 
étouffée 

Jean 
terrifiée 

Murci

Ottawa, 15 mars 188*
Je certifie que depuis deux ans mes che­

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pommai e VALE­
RIA. trois fois, n.es cheveux ont ctssé de 
tomber.

Pour la guér t 
- son certaine de 
z toutes les effet- 
R lions bilieuses, 
• torpeur du toit, 

maux de têV> 
in di ges tion0 
étourdissement! 
et de toutes le 

malaises causés par lo -i.anvais fonctions • 
ment de l’estomac.

Oee pilules sont ovter-, n 1 recommandée! 
comme étant un des pics sûre et des plue 
efficaces remèdes confre les maladies plut 
haut mentionnées. Elles ne contlennen1 
pas de mercure ni aucune de ses prépara­
tions. Tout en étant un naissant purgatif 
pouvant titre administre dans mimpor < 
quel cas, elles ne contiennent aucune et 
ces substances délétères qui • pourraient a 
rendre préjudiciables à la santé des enfanit 
ou des personnes âgées. Les Pilulib db 
Noix Lonqüsb Composais, di MoGalb, sont 
préparées avec soin, avec an extrait cou* 
centré, tiré de la noix longue et combin 
avec d’autres principes végétaux, de m 
nière à les placer au premier rang par 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à p 
seul offertes au public.

B. E

A

i
^ w

FUMEZ
IÆS C l<; t R FS

L. A. Oliiver L. Bél-ANGBR,
V» Photographe,

eus qui 
pris.

AVOCAT,
Bureau.—Encoignure des rues Rideau 11 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.
MT ARGENT A PRETER -ma

Ottawa. 3 janvier 1883.

St-Tliomas d’Alfrad, 19 janvier 1883

Sirop des Enfants du llr Koderrt
Ce sirop est préps. 
rée avec 1’approba* 

/V3K^'nr^?^v,'\ tion des professeur?
WSŒêX de l’E « oie de Méde- 

/boj/ âAÜ-'A cine et de Ch irai»
*// A ^^l;|Wf»'gie de Montréal, 
ms, Tir 'utL® ti - 9»mité de Médeci- 
JlffL- L '. no de l’Univeraiti

du Collège Vicu*
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dépit de 
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répondre

•le cerliüe que la Valeria m'a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’un® 
boite de la Valéna. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

CABLE
J. L. 1 L. L. B. ETAVOCAT
124 Bue PRINCIPALE, Hull

45 Rue MC RR AV, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

F. X. Bougie.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je. soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et l’études plus ou 
moins sérieuses, je me vil petit à petit de­
venir chauve ; en quelques semaines, je 
)trdis tous mes cheveux du sommet de 
4 tête Je fis alors part de mon malheur 

à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe­
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou­
loureuse. N’importe le désir de ravoir mai 
chevelure me lit faire l’essai de La Va­
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après- 
trois ou quatre semaines, d i voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc­
tualité, el cinq mois après, j'avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve 
lure d'autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs- 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

jw Le sirop des ec| 

wJ fan ta est supériem 
y à toutes les prépa­

rations calmante» 
offertes aux mèrt; 

de famille pour conserver la santé de leun 
enfants ; il peut être donné avec 'a pli t 

rande confiance aux enfants dans les cri 
suivants : Colique. Diarrhée, Djssenteriu 
Dentition douloureuse, insomnie, Tous 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sibop do Db Godebr» p 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etat 
Unis

PRIX.

I
MoGALB, Chhnieto

8£ MANUFACTURÉS PAR

PhotographiesCHEMIN DE FER S. DAVIS & FILS
1111VME II,

La route directe pour se rendre de 
l’Ouest à tous les points du Nouveau- 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de 
Vile du Prince Edouard, du Cap-Breton 
el de Terreneuve.

Toutes les places de bains, les stations 
de pêche et les lieux d’amusements les 
plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chars palais 'aissent Montréal les 
lundi, mercredi et vendredi pour Hali­
fax, et les mardi, jeudi et samedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption

Les trains de l’Intercolonial connectent 
d’une manière constante à la Pointe Lévis 
avec le chemin de fer du Grand Tronc el

réal, et à Levis avec le chemin defer du 
Nord.

D’élégants chars palais gréés de buffets 
et des chars-tabagies circulent sur toute 
la ligne.

H existe des restaurants de première 
cla.se à des distances raisonnables.

Importateurs et Exportateurs 
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 

(ue ses taux de transport sont aussi 
has que ceux -le foule autre ligne.

Le train; ..ii uct eai expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’intercolonial est 
ia plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi 'ous 
les rense

GRANDE REDUCTIONÎI5 (Uu LA BOV7TK1LI.K,
Seal proprietaire,

B. E. McGAIjB, Chimiste us mus sauras-.V
Photographies grant eur

I I CABINETS 4 At-

$2.00 par Doz.lurean d’gwit d’immeuble
MACDONALD

NO 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.

CHEZ

Eorion AJOS. SENEGAL peurs de la compagnie de Naviga- 
u Richelieu,en destination de Mont- L. P. Champagne.Delorme

MO Hue Soarks et 568 Rue Sussex,
ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES Montréal, octobre 1883,.
Je, soussigné, déclare avoir perdu conv- 

plétemeui la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sa is sucjès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch- z MM. La vio­
lette et Ne son, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Laviolette lui-même qui 
■ne l’a vendue, et il pourra attester que 
j’étais alors—il a environ six mois—com­
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plu» 
claire cependant, les ch weux étant plus 
fins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat.

Je suis gardien de la barriôie de la Côte 
Saint-Antoine, et je serai heureux de don­
ner la preuve de tous les faits que je vien* 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren 
soigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon­
naissance pour l'au eur de cette merveil- 
leure découverte.

it Coin de la rue Rideau. 
OTTAWA.

OOIH DES BUES

York et lfalhousle,
' -TT A WA.

Crêpes, gants, écharpe 
deuil, etc., loués

18 (>:t. t4 1b.
A. H. MACDONALD,

Encanteur de la 'ieine,
RESIDENCE.-.......253

J. B. ARIAL
Jeintre Décorateur et Taplsss'i

VCHOLaet
SU!" «AVI».

VIENT DE RECEVOIR

%
ROULEAUX DE TAPISSERIES

do tous les patrons et de tons les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 16 POUR CENT 
meill. ur marché qu* partout ailleurs.

EXAMENS D’ADMISSION AU 
SERVICE CIVIL

ii
iguumuuts désirables sur la route, 
de passager ou de fret eu s’adres-

AVOCATS, PROCUREURS, 
Agents pour les affaires de la Cour Su­

prême, le Parlement, et des Départements 
du Canada, ac.

“Scottish Ontario Chambers” coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Hou. Wm. Macdoüoàll, G. R.
Fbank M. Macdoogall.

N. A. Bslcoxtbt, L.L. M. 
art, membre du Barreau 

d’Ontario et de ce ji ide Québec, s’occupera 
aussi des affaire reouerant son attention 
dans (•«‘♦te prev

/^tES EXAMENS 
\-Vdroits ordinaire

—AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS
commenceront aux en- 

nairee mardi le 10e jour de 
novembre prochain, à 9 heures a. m. D 
demandes de formules seront leçues par le 
soussigné jusqu’au 20e jour d’octobre, et 
elles devront titre renvoyées dûment rem­
plies, pas plus tard que le 31. Après cette 
dite il sera inutile de faire telles demandes, 
vu que les listes auront été faites et expe- 
di « v u j différents endroits d’examens.

P. LsSÜERU,
; » m- et Sec O,

E. KING, Agent de billets, 
No. 15, rue Elgin, Ottawa l2ROBERT B. MOODIB,

Agent pour les -usagers et le fret de 
l'Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 

Toronto.
D. POTTINGER,

Surintendant généra!.

DE

TOUTE COULEUR.
M. ASIAL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

Pim rk Dame.
N. B.-Mr. Belce

Envenle chez tous les pharmaciens.
En gros par M. HARVEY, boite IU 

P. O., Montréal.

Bureau du chemin de 1er. 
Monctou, N. H I 65
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** J’al son fieri” E. R, MVBBDEB WÊÈÊÊË VÉKITABLH fififiUfi|

ELIXIR,D'GUILLIE
TtiW/e Anti-Glaireux et Antl-BIlleux

Préparé par PAU L GAGE, Ph1" de I" Classe, Docteur en Médecine
M U FICHU il Pim. SEUL PROPRIÉTAIRE DE CE MÉDICAMEDT

PARIS, O. Rue de Qronelle-St-Q-ermairi, 0, PARIS

One expérience déplu» de soixante années a démontré que l ’Élixir 
G U il lié était d’une efficacité incontestable contre le» Maladie» de
Foie, de l'Estomac, le» Digestion» difficiles, le» Fièvres 
épidémique», la Fièvre jaune, le Choléra, le» Affrétions 
gouttense» et rhumatismales, le» Maladies des Femmes, 
des Enflants et dan» toute» le» Maladies congestives.

L’jfcLJUCIJt Se GU1LLIÏ:
monts les pins efficaces et

De ttiüteé les mahvtins imaginables 
pendant led trois dernières années. Notre 

Pharmacien T. J. Àndei&on m’a recom­
mandé les •' Amers de Houblon,”

J’en ai consommé deux bouteilles 
.le >uis complètement guéri et je recom­

mande bincèremenl les Amers de Houb on 
àtout to in >nde J. D. Wa «ier, Buchner,

VUUSIN GÉN RHAL DR

FEEIloraEBK
Mo. Vous fr.ii'v r.?z vluz moi "ni ce 

tj'Vü faut «Ians retio I gi eJe voUh adresse ces que.ques lignes 
comme

liage d" reconnaissance pour vos 
Amers de

Ou ils, (lot.s. (able, (haine,
TV, tO.

Peintures, HuÜrs, Vrnls.ViPes, Mastir D• * * Houblon. J’ai souffert
De rhumatism • enilammatoire 
Pendant près île
Sept années et aucune méd ct.ie n’a

semblé me fair • du 
B;en ! ! !
Jusqu'au moment où je pris deux bou­

teilles de vns Amers e Honblon, et à ma 
granité surprise je suis ausis bien aujoui- 
d’hui que je ne l’ai jamais été. J’espère 

Que vous aurez bejucoup de succès 
Avec ce puissant et 
Eflicace remède :
Quiconque ! * * serait désireux d’a­

voir plus de détails su ' ma guérison peut 
es obtenir en s'adressant moi, E M.

Williams, !03 16th Street, Washington, 
D. G.

Etc.
Comme par \e. passe 

ment complet «le I
ïïmC préparé par PAUL OAOK est un des môdlca- 
les plus économiques comme ttntOATZr et

s,r°,uLu,ru“î s» z
vriire, 4 laquelle II épargne des frais considérables do médicaments.-Comme 
PtmoATW, Il est tonique en mémo temps que rafraîchissant, 11 n'etiee pat 
un» diète sirère et peut être administre avec un égal succès à la plus tendre enfance 
comme » la plus extrême vieillesse sans crainte d’aucune espèce d’accident

D‘*‘4
PILULES PURGATIVES l'Extrait l’Elixir Tonique Anti-Glaireux lu IP cnn.Mil

QUiNOAiLLranri-'. plu
ÉP

69 & 7. Uuo WlLLlAk

•F. B. Ait F Aij.
F1UNTRE,

DÉCORATEUR,
TAITSS1ER

ST VITRIER,
MAHurtAND DE

PE EN ITJKK
Je considère que votre 'mode est le 

meilleur qui existe pour fiiidigestion, les 
maladies de rognons,

Et la débilité «les nerl, J’arrive
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de
Bien !
Que toute autre choee :
Il y a un mois j’étais extrêmement
Maigre ! 11
Et presqu’incapable de marcher. Ma n 

tenant je
Gagne des forces, et
De l’embompointe.
Il se passe à peine un jour sans que je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma sant^ et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon ! J. Wicklifïe Jackson, 

Wilmington, Del.
|6y Les bouteilles qui ne portent pas 

une étiquette n anche marquée d’une 
touffe verte de Houblon sont de la contre­
façon. Rejetez to-is les remèdes sans va

nom de

contenant, soee en

KT DK VITRES,
526 RUE SUSSEX 

< > T T A W A

Oppression, Catarrhe, Emphysème pulmonaire 
Affections des Voies respiratoires

Pour le soulagement immédiat de ces diverses Affections 
et pour leur Guérison, rien n’égale le

M. A rial se charge do toute 
commande dans sa ligne d’at- 
tairee ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

PAPIER GI6ÂRES GIGQITEL
Pharmacien de ln Classe, à Paris.

Le Papier et les Cigares Gicquel calment à l’instant
même les accès d'ASTHME les plus violents.

L’emploi régulier de ces préparations éloigne les accès et 
même s’oppose complètement à leur retour.

Dü|»ôl à Montréal, chez MH. LAVIOLETTE 4 NELSON, 208, rut Notre-Dame. 
— 1 Québec, chei MM. le D' Ed. MORIN 4 C", 3U, rue Saint-Jean.

ET DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES DU CANADA.

Les propriétaires trrnveronl 
un grand avantage en le favo­
risant de leurs commandes 

17 mars 1883 le

mpoisonnés, qui s’offrent sous le 
; “ Houblon ” ou “ Houblons ”

JOUISSEZ 1

De la Santé et du Bonheur Pour les meilleures ferronneries à bon mai 
ché, allez chez

■HcPOVG.il.L <C CVXNffJGOMMENT? commères
ont fait.

Souffrez-vone de maladie» de» 
rognon*7

“Le “Kidney Wort” m’a ramené, pour 
ainsi dire, des portes du tombeau, lorsque 
j’avais été condamné par treize médeems 
éminente du Détruit.”

M. W. Devoraux, Mechanic, Ionia, Mich.
Vos nerfs sont-ils affaiblis 7

“ Le “Kidney Wort” m’a guéri la fai­
blesse des nerfs, etc., lorsque l’on désespérait 
de mes jours.” Mde M. M. B. Goodwin, Ed. 
Chruiian Monitor, Cleveland, O.

Le us ancien magasin de ce genre è 
Otta vi, établi en 1850, à l’enseigne de ls

fc ROSSE T ARRIERE,

Rue ’.ssex, et coin de la rue Duke,
CHAUDIERES. OTTAWA.

EtàMATTAWA, P.Q.

EXPOSITION il PAEI8 1171
HORS CONCOURS

■7,ASTHME
f Par la VOVBSS du

D'Cléry
MCDOUGALL 8 CUZHER CHEMIN DE FER Dépositaires à Québec :D’Ed. MORIN & C*-

31 Octobre 1883. 1» aca aha mmw Hotel du CastorTAPIS, TAPIS rtc
MAISON DE TAPIS

451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et «lee voiture» toujours prêtes à cet hôt«*l. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
à l’établissement.
E. <lIKYItII.lt. proprietaire

Ottawa. 18 déc. 1884

Sonffres-von» de la 
Bright ?

“ Le “ Kidney Wort ” m'a guéri 
mon urine avait^la consistance de

maladie de
lorsque

lit à du sang.
Frank Wilson, Peabody, Mass.

LA
VOIE LA PLUS COURTE

ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tons les points à l’est.

CONVOIS a PASSAGERS a 

Tous Los Jours
CHARS PULLMAN

Raccordement à ls gare Bonsventure, de Mont­
réal, aveo le chemin de fer Grand Trône. Ver­
mont Central, et le* trains du ehemm de fer 

ison, dont lee lignez s’étendent 
loee maritimes, et eux villes de 
terre. Troy, Albany et New-

puts ressem

Nonffrant do la dlabPte T
“ Le “ Kidney Wort ” est le remède le plus 

efficace que j’aie prescrit. Il procure un 
soulagement presque immédiat."

Dr Phillip C. Ballou, Moncton, Vt.
foie T

D'OTTAWA.
L'OKOAiUSME de L’UOMIR/ •’«' * *'' » grand assortiment, les

Tia' wre, et l-splus bas prix en 
fait de Est l’œuvre .a plus comph xe du créateui 

et quand ce mécanisme si compliqué, et si 
artistemeni fait, est dérangé par la mala­
die, on doit rechercher le moyen le plus 
eflicace, et ce secours doit être demandé 
aux plus expérimentés, car le corps humain 

quelque chose de trop précieux pour 
être négligé. Alors s’élève la question 
“ Quel médecin employer ?”

Le Dr Oscar Johannkssiw, de l’Univer 
site de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute su vie, du système nerveux et 
genileurinaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Débilité ou dérangement du sy 

nerveux, y compris la Spermathroée, Go- 
noirhée, lu Sphilie, la Stricture et l’Impon- 
tence, etc,, etc.

PARCEQUE vous avez été trompé et 
abusé par les CHARLATANS qui préten­
daient guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr JonANNKssKN, avant que cette maladie 
devienne chronique et incurable, 

im. GRATIS "W
On enverra par la malle un traité pré­

cieux du système du Dr Johannessen par­
faitement cacheté à toute personne souf­
frant de cette maladie, pourvu qu’elle 
s’adresse à son seal agent autorisé. 
Etats-Unis ou au Canada.

Souffres-von» de maladie» du
“ Le “ Kidney Wort” m’a guéri d’une ma­

ladie chronique du foie lorsque je demandais 
à mourir.” Henry Ward, ex-colonel

tiU Guides Nationale, N.Y.

4Irelarts, Rideaux,
Corniche#, Pôles, Garniture* 

et Meubles de tau 1 e sorte.Souffrez-vous de douleurs dans
‘ ..O “ Kidney Wort ” (1 bouteille) m’a 

guéri lorsque j’étais si souffrant que je ne 
pouvais me lever, mais que je me roulais 
hors do mon lit.”

C. M. Tullmngo, Milwaukee, Win.

A la
Del
jusqu'aux
Nouvelle
York.

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA
148 Une NPAHK8.

Koiiffres-vou* de maladie» des 
rogii-.n» Y

“ Le “Kidney Wort” m’a guéri de mala­
dies du lnie et des rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pendant des années, le 
traitement des médecins. f'o remède vaut 
$10 la botte.

A partir du a» Juin 1885, Isa trains cir-
îi'ÆJÏ-SÎ,'.":1.. *„. » HonlrRnl.

8.00 a.m. 11-30 «an.
4.50 p.m. 8.30 p.m.

Arr. S 
13J0 
8.00 p.m. 

ndent direo 
sut de chars

SHOOLBRED et Cio
Ottawa, 17 Déc. 1883.

stêmeToute

tiuml Hodges, Wiiliumstown.West Va. .-b Ottawa.Montreal.Pr’t de
8.45 a.m.
4.30 p.m.

Tous les convois à passagers se re 
tement à Montréal, sans ohangeme 
ni de locomotive et indépend 
autres trains du Grand Tronc.

Lee trains quittant Ottawa à 8 heure! du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et tontes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal k 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 

mt de Boston et New-York vi4 Soring- 
, quittant Boston vi& Lowell à 7.00 p.m., 
Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 

4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du 
matin.

Souffrez-von» de In constipation T
“ 1.0 “ Kidney Wort” facilite les évacua­

tions et m’a guéri après que j’eus fuit l’e _1 
d’autres remèdes pendant seize ans.

Nelson Fairchild, St-Albans, Vt.
Noufiycs-voii» de lu malaria T

“ Le “ Kidney Wort ” est supérieur à tous 
les autres remèdes dont j’uio jamais fait 
usage dans ma pratique.

Dr IL K. jülark, South Hero, Vt.

uniment de tous les

y
ÎJl

tx-1
aEtes-vous bilieux 7

" JjO “ Kidney Wort ” m’a fait 
tjue tous les autres remèdes dont

plus do bien 
j’aie jamais

>fde J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon. Poudres de Condition d’Alexandei , aux
viâ

bon lirez-vous de* hemorrholdee 7
“ Le “Kidney Wort” m’a guéri radicale- 

ment des hémorrhoïdes qui coulaient. Le Dr 
W. C. Kliue m’avait recommandé ce remède. 
G. H. Horst, Caissier M. Bank, Myerf own, Pa-

KOUIÆ8 POUR le* ROGNOM^
KT ADTRRS

H K DEC IN BS CELEBRES
POUR LKS

Chev jex'o* jk
Agent a Ottawa :—f. STKATTON. 

Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick 
A VIS.—Les médecines ci-dessus, célt 

A. bres dans tout le Cana«la j>ourleui 
efficacité, ne se trouvent que chez M. C. 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER.

HENRY VOGELER,
49, South Street, New-York.

Divers symptômes compliqués sont trai­
tés par les prescriptions spéoiales du doc 
leur Johannessen d’après l’avis d’un mé 
decin dûment qualifié.

Toute correspondance confidentielle» 
toute réponse est envoyée frais de poste

CHEMIN DE PREMIERE CLASS!
BT RAILS NBUF8 BN ACIBR 

^Leg passagers g>ur le Sud et Pest^objuigent de
bagage es^traneférTaane'^ii extra et sang que 
lepaesager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en­
droit 

Lee

Etes-vous to ar le rbu ma­nure |»i 
tl»me T

“ Le “ Kidney Wort ” m’a guéri lorsque les 
médecins m’avaient condamné et après que 
j’eus souffert pendant trente ans.

Elbridge Malcolm. West Buth, Maine. __  billets et tout entre renseignement peu­
vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien.

" ~ LINSLEY,

84 1 anAux femme» qui «ont malade* 7
“Le “Kidney N\ortm’a guérie d’une 

maladie dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usage en disent le plus grand bien.”

Mde II. Lamorcaux, Ile La Moths, Vt

vous voulez chasser la maladie 
et jouir d’une bonne santé

Faites usage du

CONTRAT DES MALLES
D. G

Gérant soumissions cachetées, a 1 fessées an 
-Général des Postes seront reçues à 

Ottawa jusqu'à midi, VENDRED., Il 
DÉCEMBRE 1885, pour le service des 
malles de Sa Majesté, conformément à tin 
contrat pour quatre ans, trois fois fur 
semaine aller et retour, entre la Chute ai. a 
Iroquois et St Jovite, è commencer le 1er 
Janvier prochain.

Le transport devra se faire dans on» 
voiture conven

Les malles devront quitter la Chute »„x 
Iroquois chaque Mardi, Jeudi et Samedi, à 
ti a.m., et arriver à St Jorite à 11 a.m., à 
temps pour faire l’échange avdfc le courren 
qui passe à 8te Agathe.
* Elles quitteront St Jovile è 12:30 p.m. ou 
après l’arrivée de la malle de S te Agathe, 
et devront arrive- à la Chute aox Iroquois 
cinq heures an plus après leur départ.

Des avis imprimés contenant de plus 
les imformatious quant aux conditions 

t. peuvent être consultés et des 
formules de soumissions peuvent 
us aux but eaux de poste de la 
: Iroquois, La Conception etj de

Des
A. G. PEDKN, 

Agent gcu. des 
< -tt»wa. 22 août

Maître-
passagers 
1«»4N. B.-—On peut aussi obtenir l’article vé 

n table chez v LAPORTE, me Rideau ; 
GOOD ALL à FILS, rue Wellington ; 
et DAGLISH à FRERE, rue Queen, ouest. MAGASIN DE 6 OS.

CHAMPAGNE ! VINS HECHFHCIlÉo 
CIG AH ES !

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’être reçu au 
numéro 45U, rue Sussex,à l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, ’’arton 
et Gustier, St. Julien, Sauterne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, 1. H. Mumtn, Char­
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Bau-de-Vie, 
Gin, en fuie et eu caisse.

CIGARES de qualité» variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

VALiN & ADAM,Le Puriucalet.r c:i Sang.
Atovalh et Xolnire- Publie*.

ARGENT A PliEïER. 
BUREAU : 25 rue Sparks,

1*Hotel Russell.
J. A. VALIN,
M. Adam, membre du barreau de Qué­

bec, s’occupera aussi des affaires requé­
rant son attention dans cette province.

28 février 1885

CJLUB HOÜSàifi -â-vis
Ancien Poste de P. O’MEARA

20 22 ET 24, RUE GEORGE A. A. ADAM.

, e maison a été reparée, décorée et 
lée à neuf, avec toutes les

A Alterations Modernes
Cet

mean!

blancs de 
être obten 
Chute aux 
St Jovite.

avantages spèciaux sont offerts aui 
1 de théâtre.

Des
artistes

La buvette est toujours pourvue des rneil 
leurs marques de

Dr ALFRED SAVARD
Nü. 450, RUE SUSSEX

W. O. iflcKAY,
BUREAU : t. p.:frbnch,

Inspecteur des postes.Vins, Liqueur» et Cigares.

T. P. O’CONNOR, Prop.
O ttawa,2 sept 1884

NO. 376, RUE CUMBERLAND.
Ancienne résidence du Dr Prévost 
Ottawa, i> wai

Bureau de l’Inspecteur 1 
des Postes, Ottawa. [ 

^Ottawa, 23 oct 1885 J
Propriétaire.

Ottawa, 5 Déc. 1884 lan

FBQ-IXi X*BTOM «-Eh bien ! oui, dit-elle, 
menti.
cette maison afin d’y per 
pétrer ce que vous appelez ui 
vol... Après ? On me tuera 
allez-vous dire...que m’importe 
Puis-je regretter la vie ? Non 
je ne pleure qu 
sance. Dieu n’a pas permis que 
je réussisse dans mon projet, 
faites de moi maintenant tout ce 
que vous voudrez... .Quand vous 
aurez achevé de me briser les 
poignets, vous reprendrez ces 
papiers, vous appellerez à l’aide, 
on me jettera dans une des pri­
sons de Paris, ou plutôt, ce qui 
sera plus expéditif, on m’incar­
cérera tout de suite à la Concier­
gerie. Loin de nier mes actes, 
je m’en glofierai. Le procès ne 
sera pas long, et je ne me dé­
tendrai pas. Croy> z-vous qu’il 
no faille pas plus de courage à 
une jeune fille comme moi, 
pour jouer un rôle auquel tous 
ont été pris excepté vous, qu’il 
n’en faut à un homme qui vous 
ressemble pour agir comme un 
tortionnaire.

Les doigts de Marcus se des­
serrèrent.

Le regard de Jeanne se fixa 
sur le regard étincelant du jeu­
ne homu e

—Et vous disiez m’aimer ! 
reprit-el e d’une voix faible 
comme un souffle.

—Oui, dit Marcus, je t’aimais 
hier, aujourd’hui je te hais 

—Ce n’est pas vrai, dit Jean­
ne en continuant à le regarder 
en face, car l’amour rend capa­
ble de tous les héroïsmes, et ce­
lui que tu dis avoir n’aboutira 
qu’à m’envoyer à l’échafaud 
Quelle misère et quelle honte si 
je t’avais écouté, si j’avais été 
assez aveugle et assez faible 
pour croire à ces yeux ardents, à 
cette parole hypocrite, à cette 
éloquence passionnée. Je sen­
tais la griffe du tigre même, 
sous l’apparent^ douceur de ton 
geste. Tu as trop fait couler de 
sang pour n’en être pas ivre, et 
ne point vouer à la guillotine 
celles qui auraient la faiblesse 
de t’entendre.

Si j’avais eu dans le cœur le 
sentiment dont tu parles sans le 
connaître, il m’aurait porté à 
braver tous les périls, à endurer 
toutes les souffrances pour la 
consolation et le salut d’êties 
chers.

—Tu l’avoues, fit Marcus les 
dents serrées, tu voulais sauver 
l’homme dont le nom est écrit 
sur ce dossier.

—Oui, fit Jeanne.
—C’est ton affection pour lui 

qui t’empêche de m’aimer ?
—Que vous importe! répondit 

Jeanne.
—Ce qu’il m’importe ! tu oses 

le demander quand ta pensée 
me trouble jusqu’au fond de 
l’âme, quand je sacrifierais mes 
ambitions à tes vouloirs... Oh ! 
tu ne sais pas, tu ne peux pas 
savoir de quoi j’étais capable 
pour mériter un peu de cette 
tendresse que tu prodigues à 
cet Henri de Civray.

—Je sais une chose, dit Jean­
ne, c’est que vous me dénoncej 
rez demain, et que mon nom 
s’ajoutera à Tune des listes que 
je viens de lire

—La mort ne t’effraie pas ?
—Elle ne peut effrayer que 

les coupables.
—Ne l’es-tu point toi qui mé­

prises les lois de ton pays.
—Ce qu’ordonne un comité 

de misérables ne me semblera 
jamais l’expression de la volonté 
de tous.

—Tu es jeune, tu es belle, la 
mort est horrible.

—La mienne ressemblera à 
un martyre.

—Ainsi, demanda Marcus, tu 
braves ma haine après avoir re­
poussé ma tendresse.

—Je ne vous brave pas, ré­
pondit Jeanne, j’attends que 
vous éleviez la voix pour me 
dénoncer à Fouquier-Tinville.

IA suivre]

Je suis entrée

LES VICTIMES
e moniSuitei

L i pendule sonna deux heu­
res du matin. Deux heures ! il 
fallait se hâter.

Fouquier se levait parfois la 
nuit afin de terminer sa moisson 
de têtes Elle chercha vaine 
ment.

Le nom des Civray ne figurait 
sur aucune d- s nombreuses 
pages que devait dépouiller 
Marcus.

Il ne restait plus à Jeanne 
qu’à fouiller dans les tiroirs du 
cartonnier.

Les lettres rouges timbrant 
chaque casier, simplifiaient sa 
besogne.

Elle ouvrit le carton portant 
un C sanglant.

Une liasse de papiers entourés 
d’une ficelle, frappa tout d’a­
bord ses yeux ; Jeanne jeta un 
cri de joie. Elle tenait le dos­
sier du comte Henri, dont le 
nom écrit en lettres énormes, 
éi ait accompagné du mot “ sus­
pect,” écrit à l’encre rouge.

La condamnation du comte 
était renfermée dans ce mot.

Fouquier-Tinville savait où 
trouver ce dossier, il le laissait 
dans ce tiroir en attendant l’ex­
écution de la promesse de Ro­
bert, afin de faire juger à la fois 
Mme de Civray, Henri et Mlle 
de Saint-Rieul. Par une cruau­
té raffinée, l’accusateur public 
se plaisait à combiner des dra­
mes d’une réalité effrayante. 
Avant de les envoyer à l’écha­
faud, il rapprochait des êtres 
chers afin de boire leurs larmes 
et de s’enivrer de leurs angois­
ses Mais Jeanne était là, la 
vaillante Jeanne, qui sacrifiait 
sa vie pour sauver celle de ceux 
qu’elle aimait.

Elle tenait le précieux dossier 
serré sur sa poitrine, et repous­
sait de l’autre le casier C, quand 
une main nerveuse s’abattit sur 
son épaule.

—Voleuse ! dit une voix 
étouffée.

Jeanne se retourna hagaide, 
terrifiée.

Murcus était à ses côtés, Mar­
cus qui avait tou: vu, tout com­
pris.

Jeanne se recula en s’accotant 
au cartonnier.

Tout était perdu, perdu sans 
retour, elle le devina au regard 
de trionr ohe que jeta sur elle le 
secrétaire de Fouquier-Tinvilie.

—Ces papiers, dit-il les dents 
serréfs, rendez-moi ces papiers.

—Jamais, répondit Jeanne.
Un éclair de férocité brilla 

dans les regards de Marcut .
Il éprouva une joie farouche à 

la pensée de faire souffrir à la 
fois dans son âme et dans son 
corps, celle qui l’avait repoussé 
avec dédain.

Ses doigts de fer saisirent les 
frêles poignets de Jeanne, et il 
les presra avec une telle violen­
ce que la jeune fille devint aussi 
pâle que si on les eut broyés 
dans des tenailles.

—Ces papiers ! répéta Marcus, 
rendez-moi ces papiers.

Jeanne ne répondit pas, elle 
secoua seulement la tête. Mais 
la pâleur de son visage devenait 
livide, et une ombre cerna brus­
quement ses paupières.

—Enfin ! lui dit Marcus qui 
continuait à la maintenir immo­
bile, le voilà donc ce secret que 
tu croyais dérober à tous Nie­
ras-tu maintenant ma perspica­
cité. Tu pouvais tromper tout 
le monde, même Fouquier-Tin­
ville, ce fou sinistre qui boirait 
volontier le sang qu'il fait ré­
pandre, mais moi ! moi ! com­
ment as-tu pu croire que je 
laisserais prendre à tes piègi s ? 
Est-ce que les yeux d’un homme 
qui aime, ne percent pas des 
mystères plus obscurs que 
ceux-là. Ne t’avais-je pas dit 
dans une heure de folie : le nom 
dont tu t’affubles est un men­
songe, tes fonctions sont un jeu, 
tu as vécu dans un milieu ^ue 
je hais, tu appartiens à une 
caste que j’abhorre.

Jeanne releva le front, en 
dépit de la souffrance qu elle 
endurait, elle eut le courage de 
répondre :

me

La fête aux huîtres annuelle de 
l’Institut Canadien-Français, aura 
lieu mercredi, le 11 courant, l-es 
amateurs de bivalves feront bien 
de ne pas manquer cette occasion 
de se régaler ; il y aura en outre 
de la musique et du chant. Qu’on 
se le dise.

1000 lbs. de bon beurre à cuisi­
ne, à vendre chez N. A Savard à 
14 cts. la livre.
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AMERS CANADIENS 
TRESOR DES °” DYSPEPTIQUES

des Reins, les hydropiaiea et les Rhumatia-

Préparé par le
Dr N. LACEBTE,

. Léris, P.
Prix : 30 cts la bouteille.

En rente chee les pharmaciens et 
dépôt chee

ELZBAR alarîb,
71 rne Bolton, Jttawa.

26 juillet 1684

VACCINATION COMPtLSOIBK

par le présent donné, que le 
Bureau de Santé local a décidé de mettre 
en force les clauses dn chapitre 191 des 
Statuts révisés de la province d'Ontario, 
concernant la vaccination cempulsoire. 
Bour l’avantage du public, les 
tins dont les noms suivent, nommés vacci.

publics par le Conseil Municipal, 
seront tors les jours, (les dimanches ex­
ceptés), à leur bureau respectif de 2 à 4 
heures de l’après-midi, pour remplir les 
devoirs de leur charge.

Avis est

POUR LA SECTION OUEST DE LA VILLI î
M. le Dr B. Small, 538 rue Wellington. 
M. le Dr S. Wright, 80 rue Queen.
M. le Dr A. Trudel, 380 rue Slater.

POUR LA SECTION EST :
M. le Dr Voligny, 122 rue Clarence. 
M. le Dr Powell, 199 rue Rideau.
M. le Dr Hunter, 144 rue York,

A. ROBILLARD, 
Officier de santé.

L’HIVER ! L’HIVER!
9

Importateur et manufacturier de
Chapeaux, Casques, 

Mitaines, Capots
en Fourrures, Etc.

Des avantages extraordinaires sont ac­
tuellement offerts aux Dames qui désire­
raient se procurer des

BORDURES EN PEAUX
DE DIVERSES ESPECES. 

MANTEAUX EN SOIE
DOUBLÉS EN FOURRURE, 

COLLERETTES, ETC.
128, Rue Rideau

FlBRip NATIONALE
DK

PLACAGE D’OTTAWA.
On y fait des placages 'en or, argent et 

nickel au moyen de l’électricité, ou encore 
en argent, oriade et cuivre solides ; 
on plaque aussi des garnitures d’at­
telage et de voitures d’été et d’hiver, 
des boutons de porte, des numéros de 
bancs, etc. On répare et on plaque à 
nouveau les vieux articles de manière à 
leur donner la valeur de neufs.

Les ordres sont remplis avec prompti-

Fabrlque et Bureau, 79 rue Bank, 
E* BAZIRE et E. ALLAIRE,

19 Oct. 1885—3m Propriétaires.

AVIS AUX ENTREPRENEURS
ON recevra à ce Bureau, jusqu’à JEUDI, 

le 12 Novembre prochain, des soumissions 
cachetées, adressées au souse igné, pour le 
déblaiement et l’enlèvement de la neige 
autour des Edifices Publics à Ottawa ; 
aussi pour l’enlèvement de la neige des 
toits des édifices, des dépendances, prome­
nades, avenues ou chemias, etc , etc., A 
Rideau Hall.

On pourra voir les devis et obtenir des 
formules de soumission, ainsi que ‘toute» 
les informations nécessaires, en l’adressant 
à ce bureau.

Les soumissions devroat être séparées 
pour chaque ouvrage et porter respective­
ment la suscription “ Soumission pour l’en­
lèvement de la neige des Edifices Public».” 
et pour “ l’enlèvement de la neige, à Ri­
deau Hall.”

Chaque soumission devra être accompa­
gnée drun chèque de banque accepté, lait 
payable à l’ordre de l’honorable Ministre 
des Travaux Publilies, pour un montant égal 
à cinq pour cent du total de la soumission. 
Ce cheque sera confisqué si le soumissionnai­
re refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou s’il ne le remplit pas intégrale­
ment. Si la soumission n’est pas acceptée^ 
le chèque sera remis au soumissionnaire.

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre.
A. GOBEIL,

Secrétaire.
Ministère des Travaux Publics, ) 

Ottawa, 2 nov. 1885 J

DIPHTHËRIVE
— ou —

ANTI-D1PEHTHERIIQUK
Spécifique contre la Diphthèrie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la 

somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes,

LA DIPHTHERIE VAINCUE!
Aux ravages de cette maladie terrible 

et réputée incurable, on 
de qui n’a jamais failli.

a trouvé un reme- 
L’expérience de 

plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent l’eflic cite vrai­
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

DR N. LACERTE,
LEVIS. F. Q.

Prix : 50 cts. la bouteille. Bn vente che 
les pharmaciens.

BN DEPOT
ELZEAR AL A RIE,

71 Rue Bolton, Ottawa,

CHEZ
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DÉ CANADA 7 Notre more 188Ô
■ jfcjswai *m

Nous invitons tous nos' conci­
toyens à se faire vacciner sans 
délai. Puisque l’expérience "des 
peuples et les statistiques prouvent 
que cette opération est un puissant 
préventif contre la variolej pour­
quoi lie pas s’y soumettre quand le 
fléau est à nos portes.

11 a fart un temps fort peu agréa­
ble danf Ottawa hier Une brume 
épaisse enveloppait toute la ville, 
empêchant chacun d’y voir plus 
loin que le bout de son nez. Ceci, 
joint "a une pluie intermittente,à des 
rues boueuses et à des trottoirs 
assez malpropres, a retenu bien des 
gens à domicile.

LA SITUATION AÜ NORD 
OUEST

tous holllmes faits, portant barbe 
et moustaches, et semblant taillés 
pour écraser leurs jeunes adversai­
res. Mais attendez un peu.

La balle est à peine lancée, que 
vifs comme des chats, les collégiens 
la suivent, terrassent les premiers 
qui s’en emparent, et poussent leurs 
adversaires peu à peu au delà de la 
dernière ligne. Déjà ils ont con­
quis 4 points. La lutte recommence. 
Un “ Ottawa ” a frappé la balle 
d’un vigoureux coup de pied ; glis­
sant sur le terrain humide ,Blan­
chard n’a pu l’attraper. Celte fois 
le combat se fait sur le terrain des 
élèves, et leur ligne est en danger. 
Soudain Loranger sais*t la bal'e, la 
passe à Kehoe qui s’élance comme 
un daim, évite tous les adversaires, 
franchit en un instant les 100 ver­
ges qui le séparent de la frontière 
ennemie, et gagne 4 nouveaux 
points pour les élèves.

Désormais il devient évident que 
la lutte est inégale. Nos “ Collé­
giens ” sont meilleurs coureurs, 
plus vifs, et même, chose étonnan­
te, plus forts que leurs adverseires. 
Leur jeu rapide et scientifique éton­
ne l’ennemi,frappe d’admiration les 
spectateurs ; et à l’issue de la 
partie, le juge leui décerne la vic­
toire par 21*points. Les “ Ottawa” 
n’en avaient pas fait un seul. Nos 
meilleures félicitations aux jeunes 
et valeureux champions.

Livres de Méditation* pour le 
mois île >. overabrelës Faits du jour

Le mois des Morts, Méditations 
pour le mois de Novembre, Horlo­
ge de la Passion, le Crucifix, le 
plus beau des livres, manuel de 
l’Heure Sainte, un Aide dans la 
Douleur. I Ciel Ouvert, Doulou­
reuse Passion, l’Ame sur le Calvai­
re, l’Eucharistie Méditée, Année 
Spirituelle, Nourriture de i’A ne, 
Dévotion au Sacré-Cœur, Médita­
tions pour tous les jours.

I.es ouvr

voleurs de nuit sont de 
nouveau à l’œuvre à Toronto.

Nous lisons, sous ce titre,dans le 
Manitoba :

Les lettres que nous recevons du 
district d’Alberta, et plus particu­
lièrement de cette partie du pays 
où les troubles du printemps der 
nier ont éclaté, nous apportent des 
nouve'les bien consolantes. La vi 
site de l’hon. M. Thomas White, 
Ministre de l’Intérieur, a déjà porté 
des fruits ; la confiance renaît par­
tout, et la générosité du gouverne­
ment qui envoie des vivres aux 
pauvres infortunés va mettre fin 
aux mécontentements qui ont existé 
jusqu’aujourd’hui.

Et plus loin, après avoir signalé 
quelques-unes des causes de la 
dernière insurrection, il cite com­
me exemples les traits suivants 
qu’il dit tenir d’un personnage 
distingué et qui se sont produits 
sous l’administration g rite-rouge, 
de 1874 à 1879 :

C’était pendant l’administration 
du lieutenant-gouverneur Laird. 
Les pauvres Sauvages manquant 
de tout vinrent [s’adresser à lui 
pour obtenir du secours. Pound- 
maker, aujourd’hui interné comme 
rebelle au pénitencier de Manitoba, 
était du nombre des indigents et 
parla au nom de la délégation. La 
chasse, dit il, ne suffit plus à notre 
nourriture, et si notre Mère (la Rel­
ue) ne nous vient pas en aide, nous 
allons mourir de faim.

—Qui vous a instruit à venir 
ainsi vous mettre à la charge du 
gouvernement, demanda le gouver­
neur ?

C’était là une accusation qu’il 
portait contre un dévoué mission 
naire qui bien loin d’avoir poussé 
les Sauvages à insisterjauprès du 
gouvernement pour se faire nour 
rir, n’avait cessé de leur prêcher la 
patience.

—Penses-tu que j’aie besoin d’ê­
tre instruit pour savoir que j’ai 
faim, fut l’i tiergique réponse du 
Peau-Rouge.”

Un seco1 d fait, que l’on nous rap­
porte et do U le lieutenant-gouver­
neur Laird est encore le héros, 
nous prouve de no veau son inca­
pacité et son ignorance de la vêri 
table situation des Sauvages et de 
leurs relations avec ies Métis.

Celle fois le gouverneur avait 
Gabriel Dumont devant lui.

Après avoir transigé certaines 
affaires personnelles avec hou Hou 
neur, Dumont lui demanda de ve­
nir en aide aux Sauva 
ges qui, disait-il, étaient réduits à 
la plus affreuse misère et allaient 
mourir de faim.

—Cela ne vous regarde pas, ré 
pondit sèchement le gouverneur. 
Contentez-vous de gérer vos pro­
pres affaires.

Comment, répondit Dumont, ce­
la ne uous regarde pas ! Quoique 
pauvres nous-mêmes nous sommes 
obligés de les nourrir, car nous ne 
saurions oublier que ces pauvres 
Sauvages sont nos frères par le 
sang, et vous dites que cela ne nous 
regarde pas ! Il viendra un temps, 
ajouta le brave Métis, ou le gou­
vernement comprendra la force des 
liens qui unissent les Métis et les 
Sauvages. Votre devoir, gouver­
neur,est de l’en instruire,mais non! 
vous-même paraissez ne “pas com­
prendre.

Jamais prédiction ne fut plus 
vraie.

Iva visite dt l’hon. Ministre de 
l’Intérieur, homme distingué, es­
prit large, porte déjà des fruits, 
avons-nous dit. Les réformes vont 
se succéder, puisque le gouverne­
ment est au fait de la véritable si­
tuation.

Les

Le gouvernement fédéral 
donné à tous ses employés de se 
faire vacciner sans délai.

M. Jacques Drolet, un vétéran de 
1812, vient de mourir à St Etienne 
de Lauzon, à l’âge de 100 ans et 
quelques mois.

Le lieutenant-gouverneur 
tario a ordonné que tous les em 
ployés du gouvernement provincial 
soient vaccinés.

La malle d’Angleterre n’est pas 
attendue à Québec avant mardi, 
parce que le paquebot Polynesian 
est parti de Liverpool deux jours 
plus tard que d’habitude.

Les drapeaux flottent aujourd’hui 
tous les édifices publics, à 

Ottawa, en l’honneur de l’anniver­
saire de la naissance de Son Altesse 
Royale le prince de Galles.

L’élévateur à grain du dépôt du 
chemin de fer “Great Western,” à 
Norwich, Ont., s’est effondré. Le 
bâtiment contenait plus de 1,5000 
boisseaux de grains, ce qui n’est 
pas la moitié de sa capacité, et les 
pertes stfnt considérables.

L’évêque de Boissons a condamné 
le projet du comte de Mun de for­
mer un parti catholique.

Le catholicisme, a dit l’évêque, 
comprend tous les partis, et toute 
tentative de faire de l’église une 
arme politique la diminuerait.

a or­

ages sont en vente chez 
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex
d’ûn-

gtAKJjMadame Post, du Théâtre Royal, 
souffre depuis quelques jours d’une 
inflammation des poumons. Comme 
la rumeur courait qu’elle était 
atteinte de la variole, le Dr Pré 
vost vient de publier un certificat 
établissant carrément le contraire. 
Toute la troupe de M. Gilu our a, 
d’ailleurs, été vaccinée avec succès.

David Peace,un Ecossais établi à 
Pembroke depuis une couple d’an­
nées, s’est fait cruellement am pu 
ter deux doigts de la main et 
déchirer le bras jusqu’au coude, 
pendant qu’il travaillait dans la 
scierie de M. la etch à Sudbury la 
semaine dernière.

%
S

U COUR If RKVISIoN
Pour l’audition des Appels relatifs à 

revaluation de 1886 est journée à LUN­
DI, Neuvième jour de Novembre 1885, à 
sept heures et demie p. m.

VV. P. LETT, 
Greffier de la cité.

Ottawa, 6 Novembre 1885.sur

Conservatoire de ‘ ' ,
383 HUE SUSSEX

JULES HAEMERS,L’un des plus populaires hôteliers 
d’Ottawa déclare à qui veut l’en­
tendre que la mise en force de la 
loi Scott dans le comté de Renfrew 
a eu pour effet d’induire tous les 
commis voyageurs qui visitent 
ce. te localité à venir passer le 
dimanche à O tawa. Nous lui con­
seillons charitablement de ne pas 
proclaim r celte nouvelle trop haut, 
car elle est un fier et puissant ar 
gu men*, en faveur de l’Acte d - 
Tempérance.

La neig” vient de faire son 
apparition, et s’il vous faut 
une bonne voiture <rlit ver, 
adressez-von h chez m. P. Boi­
leau, No, 28 rue Clarence 
Ce monsieur a « n mains, a 
Plie ire «|ii’il est, plusieurs 
jolies voilures «l’hiver sim- 
pi* s ei double . M. Boileau 
prend aussi des vomman«les 
pour la manufacture de tou­
tes sortes de voilure* ; le* 
reparations sont egalement 
executees avec promptitude 
et a BON MARCHE dans se* 
ateliers.

Hier soir, il y a eu à la salle Ste 
Anne une a semblée de la société 
St Antoine. Les règlements qui 
devront régir cette nouvelle asso­
ciation ouvrière ont été lus, modi­
fiés, puis définitivement approuvés 
par la majorité des membres pré 
sents. M. l’abbé Prud’homme a 
ensuite adressé des félicitations 
chaleureuses à rassemblée. Il y 
aura, cette semaine, une nouvelle 
réunion pour procéder à élire les 
officiers pour l’année courante La 
société St Antoine comité déjà 
près de 200 membres.

On représentera rour la première 
fois dans Ottawa, ce soir, la pièce 
magistrale intitulée “ Les rues de 
New York.” 
vécue et des plus intéressantes, 
parait il, de la vie réelle dans la 
grande métropole des Etats Unis 
durant la crise fameuse de 1857 ; 
et les décors, les mi ses-en-scène 
sont <l’une beauté al d’un intérêt 
sans égal. Les pompiers de la ville 
apparaîtront en costume dans le 
plus grand taoleau d’incendie qui 
ait jamais été exhibé sur un théâ­
tre. Qu’on se rende donc en fou'e 
au Théâtre Royal ce soir, pour 
applaudir M. Gilmour et ses socié­
taires.

La Svrucine— La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d’épinette,que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise eu bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en 
veloppe porte la marque de com­
merce.

Lu veut ; chez H. F. MacCarty et 
G. U. Dacier, Ottawa.

LE MONDE ET LA VILLE Elève du Conservatoire de Pans et 
Professeur de Piano au Collège l’Ottawa.

Prix imxIvrC's pour commençant*.’
13 octobre 1885—la.Une alarme a été sonnée à la 

boite 45 samedi soir. Ce n’était 
heureusement qu’un feu de che­
minée.

M. le Dr Trudel a vacciné, cette 
après-midi, tous les employés des 
ateliers typographiques de MM. 
McLean et Rogers.

Nouveau savon électrique 44 Van- 
horne,” à 6 cts., chez N. A. Savard.

Les commissaires des écoles sé 
parées doivent s’assembler de nain 
soir au lieu ordinaire de leurs 
séances.

L’échexjin llutpbî 
ques amfv onf/Tué 
cours d’ukeZpartie 
la rivière Pettewawa.

Nos jeunes arms MM. B ireau, 
Smith et Coursolles ont tué au-delà 
de 100 canards sauvages dans une 
excursion cynégétique sur la rivière 
Ottawa.

L’inspection annuelle des Gardes 
à pied du Gouverneur-Général au­
ra lieu mercredi soir. Les ma­
nœuvres commenceront à 7.30 p.m.

Les bouchers du marché By se 
plaignent que les cultivateurs vio 
lent à leur préjudice le règlement 
qui leur détend de vendre de la 
viande à la petit* pesée. Avis à 
qui de droit.

Nombreuse assistance et joyeux 
amusements au Patinoir Royal, 
samedi soir. Dans la course de 5 
milles, St*ad a été battu par Harri­
son. Il y aura reprise entre ces 
deux champions du patin à roulet­
tes, jeudi et samedi de cette se­
maine.

Trois disciples de l’Armée du 
Salu ont été traduits devant la 
cour de police de Brockville sa­
medi, sous accusation d’avoir trou­
blé la paix publique dans les rues, 
Condamnés à passer 10 jours en 
prison chacun, ils ont donné avis 
d’appel.

Le professeur Workman a dé­
couvert qu’un cheval qu’il venait 
d’acheter d’Isidore Vendeau était 
affecté de la morve. Vendeau dé 
clare avoir lui-même azheté l’ani 
mal en question d’un nommé 
Scharff.

CLASSES DU JOUR ET OU SOIR,
M. THOMAS DAWSON, cwievmt de 

New-York, annonce au publ.c d’Ottawa 
qu’il va ouvrir lundi, 1er novembre, chez 
M. Etienne Bouchard, 38 r e Murray, des 
clauses du Jour et du Soir pour l’ense gne- 
ment du franc ii, et de l’anglais.

Les parents qui voudraient lui confier 
L'urs enfants sont priés de s’adresser de 
suite à l’endroit sus-mentionné.

29 oct. 1885

Chaussures pour Enfants
D’ECOLE.tison et quel- 

six daims au 
de chasse sur

Le Dr Juke, de Régina, déclare 
n’avoir aucune connaissance de sa 
nomination comme l’un des mem­
bres de la commission chargée 
d’examiner l’état mental de Riel.

De son côté, le chef métis dit 
qu’il ne fera aucun discours lors 
rte son exécution.

Son Honneur le maire McDougal 
a eu une entrevue ai.ee l’honorable 
M. Thompson, ministre de la Jus­
tice, pour suggérer qu’un homme 
de la police fédérale soit mis de 
garde à la gare Union pour prêter 
main-forte aux vaccinateurs pu­
blics. Cette demande a été gra­
cieusement accordée.

J’ai maintenant en mains un immense as­
sortiment de chaussures faite à la main.Les 
pratiques trouveront tout ce qu’elles neu- 
v mt tésirer en t'«it de chaussures a’au­
tomne et d'hiver. Bonne qualité, dernier 
goût et à bon marché.

Pardessus en feutre, claques doublées et 
non-doublées.

3 nov 1m

G. MURPHY,
No 536 côté ouest de la rue Sussex.

James II. Bowes
AROHITBOTB

Chambre 25,
SC0TISH ONTARIO CHAMBERS

RCE SPARKS.
Ottawa. 18 avril 1885

r

La ligne du Pacifique Canadien 
a été terminée samedi. L’honora- 
ole D. A. Smith a enfoncé le der­
nier boulon lui même à 9 heures 
a. in.

CONTRAT POUR FOURNITURE DE 
SACS DE MALLEC’est une peinture

T\ES SOUMISSIONS cachetées, adres- 
JL^pées au Maître Général des Postes,(pour 
le Bureau des Impressions, &c„) portant 
la susc iption “ Soumission pour Sacs de 
Malle” seront reçcus à Ottawa, jusqu'à 
midi LUNDI, le 2 NOVEMBRE 1885, 
pour la fourniture, au Département des 
Postes dn Canada, des sacs dont il aura 
besoin de temps en temps pour le Service 
Postal du Dominion.

Des Echantillons des Sacs, qui devront 
<3fie fournis, peuvent être vus aux Bureaux 
de Poste à Halifax, N. E.. St Jean N. B. 
Charlottetown, I. P. E., Quebec, Montréal, 
Ottawa, Toronto, London, Winnipeg, Man., 
Victoria, O. B , ou au Département des 

à Ottawa.
Les Sacs qui seront fournis devront, 

tant qu’au matériel et à la confection, être 
semblables aux échantillons, et être déli­
vrés de temps en temps au fur et à mesure 
qu’ils seront requis à Ottawa.

Le contrat, s'il est rempli d’une 
satisfaisante,continuera pour un terme 
quatre années, pouivu toutefois que.Ie tra­
vail et le matériel employé soient à lasatis- 
faction du Maître Général des Postes.

Chaque soumission devra spécifier le 
prix demandé par sac dans les formes et es­
pèces prescrites par la formule de soumis­
sion, et être accompagnée d 
de deux perso mes responsables, promettant 
que d - ns le cas où la soumission serait ac­
ceptée, le contrat sera dûment exécuté par 
la partie soumissionnaire pour le prix de­
mandé, et promettant aussi d’être respon­
sables avec le contractent, dans la somme 
de deux mille piastres pour la due exécu­
tion du contrat.

Le train spécial de l’administra- 
teur-général Van Horne est main­
tenant en route pour la côte du 
Pacifique.

Sa Sainteté Léon XIII vient de 
lancer une nouvelle encyclique 
dans laquelle il est dit que le 
pouvoir civil n’est pas un article de 
foi. Le Souverain Pontife con 
damne la liberté de la presse, le 
suffrage universel et il engage la 
presse catholique à soutenir une 
lutte énergique contre les piogrès 
de l’erreur et de l’impiété.

M. N. A. Sa deHuîtres monstres ! 
vard invite ses pratiques et le 
public en général à aller examiner 
les h ni très qu’il vient de recevoir. 
La plus petit*1 de ces hui très mesure 
six pouces ; elles sont détaillées à 
2 ce n tins pièce* et une d-mi dou­
zaine remplissent une assiette.

UNE GRANDE VICTOIRE 
SPORTIQUE

Encore une fois, l’éclair s’allume 
et le Ciel va tonner, pour éclaircir 
notre horizon parses bienfaits.

Seigneur que votre bonté est 
grande, en daignant si bien nous 
protéger ; toujours de vos enfants 
vo s vous faites bien comprendre, 
surtout à l’heure du danger.

Montres, joncs de mariage et 
bijoux de tous gtmes et à bas prix. 
Chaque article est garanti tel qu’on 
le représente, sinon l’argent sera 
remis. Chez H. Non z, rue Rideau, 
No 30.

Les élèves du Collège d’Ottawa 
se distinguent dans tous les genres 
d’exercices. Samedi dernier, c’est 
sur le terrain des jeux athlétique 
qu’ils ont remporté un triomphe 
éclatant. Il s’agissait de la coupe 
que “ l’Ontario foot ball Association ” 
offre chaque année au club cham­
pion de toute la Province. Déjà 
nos collégiens avaient battu succes­
sivement les clubs du “ Queen’s 
Collège,” du 44 Collège 
de King-'o'i” et de “ !’ 
de Toronto,” 
les champions des collèges. Same­
di,ils avaient à rencontrer les 
44 Ottawa,” club champion des vil­
les, qui ont déjà fait une riche 
moisson de lauriers sur tous les 
points de la Province.

Malgré le mauvais temps, ui e 
foule nombreuse se pressait vers 
les 3 hrs. p. m., sur le terrain de 
Rideau Hall. l*es 44 Varsity,” par- 
rent les premiers, costumés de 
rouge grenat et de bleu d’acier, 
tous jeunes, frais de visage, mais 
pleins de vigueur et d’agilité. Les 
44 Ottawa ” arrivèrent bientôt, en 
jerseys bariolés d’orage eide noir,

la signature

L’un des membres de la police 
fédérale monte maintenant la 
garde à la gare Union et prête 
main forte au besoin au vaccina­
teur public. Le gouvernement a 
consenti qu'il en soit ainsi, sur 
réquisition de son Honneur le 
maire McDougal.

MM Throiightnii et Wright ont 
obtenu le contrai relatif au posage 
et à la fourniture de toute la pierre 
du nouveau pont de New Edin­
burgh. M. Stroughton aura la 
conduite des travaux de maçonne 
rie, et M. Wright d lit fourii r les 
matériaux extraits de la riche car 
Hère qu’il possède à Hull.

C’est mercredi soir, 11 courant, 
que va avoir lieu le banquet aux 
huitres annuel de l’Institut Cana­
dien. Comme par le passé cette 
fête sera très-joyeuse, et nous ne 
doutons pas que tous nos compa­
triotes se feront un devoir d’y 
prendre pari.

OnCOUR DE POLICE un pourra se procurer des formules Im- 
primées, de soumissions et de cautionne­
ments, aux Bureaux de Poste ci-dessus 
mentionnés, ou au Départements des Pos­
te?, à Ottawa.

Le département 
ter la plus

[Présidence 4u juge O’Gara.J
Ottawa, 9 novembre.

Ch ries IC hi «r, pour avoir p mis du 
brun dans au mu ?un, $3 d'amende et $2
de frais.

Chas Maguire, assaut et vol, cause 
remise à mercredi.

Jeremiah Broderick, vol d’une raontr-*, 
cause remise à demain.

Olivier Bundy, vol d’un cheval, cause 
remise à demain.

Militaire 
l’Univ rsité 

cl euUtiul cLv nu»
ne s'engage pasd’ac ep- 
i aucune des so- missions 
WILLIAM WHITh,

Secrétaire. 
Canada,

1 85

basse n

Département des Postes,
Ottawa, 1er Octobre

N. B.—La date pour la réception des 
Soumissions pour Fourniture d- Sacs de 
Malle a été prolongée d’un mois (jusqu'à 
midi de Mercredi le 2 Décembre, 1885), cer­
tains changements ayant été faits dam la 
formule de proposition. On pourra se pro­
curer la formate amendé aux bureaux de 
poste suivante Halifax N. E , 81-Jean, 
N. B , Charlottetown, I. P. B., Québec, 
Montréal, Ottawa, Toronto, London, Ha­
milton, Winnipeg, Man., Victoria, C. B.. 

.e Département des Postes, à Ottawa.
WILLIAM WHITE, 

Secrétaire.

Madame Thomas Byfield 

née DUMOUCHEL, 
147|Rue Sparks Ottawa.

DECESModes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d’été. Notre assorti­
ment qui vient d’arriver et des plus com-

Kn celle ville, le x couraul, à l’âge de 
A3 ans, Joseph-Auguste-Pamphile Lortie, 
relieur.

Son service aura lieu mardi à 7J hrs. 
Le con/o funèbre quittera la résidence 
du défunt, No- 89 rue Water.

Parents et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

Rame Thomas Byfield.
* juin

Département des Poster., Canada, 
Ottawa, 24 Octobre 1885.
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